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Thème 1 : Territoires, populations et développement : quels défis ? 

Chapitre 1 : Les défis de la démographie et du développement dans le monde 

Actuellement, monde en phase de transition démographique avec l’explosion de la population mondiale dû 

à un nouvel équilibre démographique (en 2020 :7,7 milliards, estimation 2050 :9,5 milliards) et de transition 

économique (processus d’enrichissement et de développement qui touche toute la planète). Rythmes 

différents d’évolution, elles s’influencent et soulèvent de nombreux défis.  Les transitions économiques et 

démographiques mondiales sont-elles un atout ou un frein au développement ? 

I) Une croissance démographique à plusieurs vitesses 

 A) Une planète de plus en plus peuplée mais de façon inégale 

Monde très inégalement peuplé à plusieurs échelles : 

o Echelle mondiale : Asie représente 2/3 de population mondiale (59,3%) et Océanie que 0,5%. 

o Echelle des Etats : certains pays concentrent une énorme partie de la population (Pop Inde + Pop 

Chine →35% de la pop) alors que Australie compte 24 millions d’hab. avec une surface supérieure 

à celle de l’Inde et Mongolie que 3 millions alors qu’il y a d’immenses surfaces. 

o Echelle locale : population locale s’urbanise et va vivre dans les villes → exode rural vers les 

mégalopoles. (1950 : 30% vit dans les villes et de nos jours : 55% de pop mondiale dans villes. 

o La transition urbaine est le processus au cours duquel une population initialement rurale devient 

majoritairement urbaine. 

 

 

 B) (…) qui s’explique par la transition démographique (…) 

Augmentation de la population s’explique par la transition démographique en 3 ou 4 cycles qui touche 

le monde entier : 

1) Cycle de pré-transition (régime traditionnel) → Taux de 

mortalité et de natalité très élevé et irrégulière. 

Accroissement naturel faible. Mortalité et natalité 

s’expliquent par les conflits et conséquences 

directes et indirectes comme la famine, la médecine 

peu développée et les fréquentes et violentes 

épidémies donnent une espérance de vie faible. 

2) Cycle de transition démographique en phase 1 → taux 

de mortalité en baisse et donc moyen, et taux de 

natalité toujours très élevé. Accroissement naturel très 

fort, grande croissance de la population. S’explique 

par les avancées de la médecine (vaccins) et 

progrès techniques importants (mécanisation agriculture) qui évitent les famines. Progrès 

d’hygiène et asepsie. Grace à la révolution industrielle au XIXe et sa diffusion : explosion 

démographique mondiale  

3) Cycle de transition démographique en phase 2 → Taux de natalité faible et de mortalité très faible. 

Accroissement naturel moyen. Baisse de la mortalité grâce à baisse de mortalité infantile donc 

moins d’enfants par couples et limitation naturelle car dépense en temps et argent. Invention de la 

contraception permet de réguler les naissances et libération de la vision traditionnelle des 

femmes au foyer avec les enfants grâce à l’éducation des femmes. 

4) Cycle de post-transition (régime démographique moderne) → Taux de natalité et mortalité faible, 

accroissement naturel faible. Stabilité dû aux limites des progrès de la médecine actuelle pour la 

mortalité et minimum des sociétés humaines pour la natalité. 

 Amérique 
du Nord 

Amérique 
du Sud 

Afrique Europe Asie Océanie Total 

Pop 
en 
2018 

361 646 1292 750 4510 41 7600 

% 4,75% 8,5% 17% 9,8% 59,3% 0,53% 100% 
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C) Mais avec des trajectoires démographiques différenciées 

La transition démographique a touché le monde entier et plus aucun pays n’est dans la phase de pré-

transition démographique → recul de la natalité au niveau mondial, augmentation moins forte pop et taux 

de fécondité en baisse, recul de la mortalité avec vieillissement de la population mondiale et augmentation 

de l’espérance de vie. Transition démographique inégalement engagée selon les pays : 

• Phase 1 : Nombreux pays d’Afrique Subsaharienne (Niger, Nigeria)→ fort taux de natalité et 

faible taux de mortalité donc explosion de la population. 

• Phase 2 : Pays d’Asie (Inde et Moyen-Orient comme la Turquie) → taux de natalité moyen et 

taux de mortalité donc augmentation moyenne de la population. 

• Post-transition : Pays d’Europe, d’Asie, d’Amérique (Japon…) → taux de mortalité et natalité 

bas et accroissement naturel faible ou négatif donc diminution de la population. 

Etat/gouvernements influent sur les trajectoires démographiques pour l’accélérer ou la ralentir par la 

mise en place d’une politique antinataliste (politique de l’enfant unique : succès qui a évité 400 millions de 

naissances) ou pro-nataliste (allocations financières…mais qui ont eu peu de succès) 

Taux de natalité très inégaux dans le monde bouleversent facilement les hiérarchies démographiques 

 

II) Les défis posés par l’évolution de la population mondiale 

 A) Une population en croissance dans les pays en développement, un atout ? 

Dans les Suds (pays en développement), taux de fécondité 

élevé (4,6 enfants/femmes) → forte augmentation de la 

population comme en Afrique (2015 : 1,2 milliards d’hab et 

2050 : 2,5 milliards d’hab) et population jeune. → Permet une 

croissance économique et un enrichissement de la population dû 

au dividende démographique (population active plus 

nombreuse que celle inactive). 

Dans les pays à forte croissance démographique, l’état a du 

mal à répondre à la fois aux besoins vitaux (eau, énergie…) et 

sociaux (santé, éducation…) → manque d’investissements et 

moyens pour la création d’écoles, hôpitaux et gérer durablement 

les ressources est particulièrement difficiles dans les pays des 

Suds comme les PMA dont le pouvoir et décisions politiques sont 

instables → dividende démographique devient un handicap dans 

ces pays (ex Niger). 

Echec à gérer la croissance économique→ pression migratoire 

vers les villes et exode rural important. 55% pop. Mondiale vit en 

ville de nos jours. → Crée de nouveaux problèmes comme le 

manque de logements, d’emplois…en ville. Autre pression 

migratoire des Suds vers les Nords pour de meilleures 

conditions de vie, alors que la vie y sera tout aussi difficile. 

 B) Les défis du vieillissement pour les pays des Nords et de la Chine 

Problème des Nords et de la Chine : taux de fécondité faible → 

vieillissement de la population aggravée par l’allongement de 

l’espérance de vie entraine une diminution de la population 

(2020 : 505 millions et 2050 : 500 millions). 

Conséquences négatives du vieillissement de la population : 

problème de financement des retraites par solidarité 

payées par les actifs car moins en moins d’actifs pour de plus 

 Pop -20 ans Pop +65 ans 

Monde 33% 9% 

Afrique Sub. 53% 3% 

Inde 37% 6% 

 Pop -20 
ans 

Pop + 65 
ans 

Monde 33% 9% 

Japon 18% 28% 

Chine 23% 12% 

Allemagne 18% 22% 

France 24,6% 22% 
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en plus de retraités et actifs payent donc plus. (ex Allemagne : 2005 : 3actifs pour 1 retraité et 2050 : 

1retraité pour 1,5 actif et problème de financement des structures pour les personnes âgées (maisons 

de retraites…) et problème de ralentissement économique dû a une baisse de la population active et de 

l’innovation. 

Opportunités du au vieillissement de la population : Développement de l’innovation dans des secteurs 

précis comme la robotique pour créer de la main d’œuvre supplémentaire, ou en médecine dans la 

nanotechnologie. Création d’emplois non délocalisables pour la prise en charge des seniors. →Silver 

économie mais qui ne compense pas le ralentissement économique et les problèmes de financement. 

 C) L’exemple de la Russie : un vieillissement préoccupant 

 En Russie : population qui vieillit et perd des habitants, 

avec un taux de fécondité trop bas pour créer un 

renouvellement de la population. 

Problème de financement des retraites et diminution des 

capacités de production à cause d’une population active 

vieillissante qui peuvent avoir du mal à s’adapter, assimiler et 

innover rapidement. →Politique nataliste mise en place avec 

allocations, allongement des congés maternité, concours de 

bébés patriotes. Succès mitigé de ces mesures très 

couteuses pour l’état et qui créent un cercle vicieux du 

vieillissement.  

 

III) Un monde inégalement développé 

A) Qu’est-ce que le développement ? 

Le développement est un processus fondé sur la croissance économique et qui permet une amélioration 

sensible des conditions de vie d’une population et la satisfaction de ses besoins. 

➢ Economique : on passe d’une économie agricole stagnante rurale à une économie plus diversifiée 

ouverte sur l’industrie et les services et majoritairement humaine 

➢ Social : redistribution des effets de la croissance 

➢ En conséquence : baisse de la pauvreté et augmentation des projets sociaux (éducation…) 

Le PIB (Produit Intérieur Brut) est l’ensemble des richesses produites par un pays en un an. Se compte en 

dollars et permet d’estimer la pauvreté d’un pays selon le taux obtenu. 

L’IDH (Indice de Développement Humain) prend en compte le niveau d’instruction, l’espérance de vie et le 

RNB par habitants. L’espérance de vie est l’âge jusqu’auquel un habitant peut espérer vivre dans son 

pays. Le niveau d’instruction est la durée moyenne de scolarisation par rapport à la durée attendue. Le 

RNB par habitants est l’ensemble des revenus touchés par un habitant en un an, c’est-à-dire le PIB 

auquel on ajoute les salaires et revenus qui proviennent de l’étranger (immobilier…). L’IDH varie entre 0 et 

1 et n’a pas d’unité. Un taux élevé désigne un pays comme développé et inversement, un taux proche de 0 

désigne un pays considéré comme peu développé. (Pays dont l’IDH est le plus élevé : Norvège et pays 

dont l’IDH est le plus faible : Niger ou Somalie). 

Indice le plus utilisé par les géographes car il montre si l’Etat réinvestit l’argent au service de la population 

et il montre les vraies conditions de vie de la population d’un pays. (Ex Nigeria : PIB élevé mais 

mauvais réinvestissement de l’argent donc IDH très moyen). 

B) Des inégalités de développement au niveau mondial  

A l’échelle mondiale : progression du développement s’explique par l’essor économique et le taux de 

pauvreté en baisse essentiellement dans les pays en développement en Asie ou en Afrique. 

 2018 2030 

Population 144 millions 135 millions 

Pop +60 ans 18% 26% 

Moins de 
population 

active

Moins de 
revenus

Moins 
d'argent pour 
les politiques 

natalistes
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Situation très inégalitaire entre états (ex : Norvège a un IDH trois fois plus élevé que celui du Niger). 

Monde divisé en deux groupes : Les Nords et les Suds. 

o Les Nords : principalement constitué de la Triade 

(Amérique du Nord, Europe Occidentale et Japon) avec la 

Russie, la Corée du Sud, le Canada, l’Australie, l’Arabie 

Saoudite et l’Argentine. Fort niveau de développement avec 

IDH et PIB élevé et qui permettent de répondre aux 

besoins de base de leur population (logements…). Leurs 

inégalités sociales sont modérées. 

o Les Suds sont composés de trois groupes : les émergents comme la Chine, le Mexique, le Brésil 

qui sont des pays en développement ayant une croissance économique élevée et des 

conditions de vies qui s’améliorent malgré de fortes inégalités, les PMA qui sont des pays 

sous-développés (Soudan, Mali, Niger, Haïti…) et qui cumulent de nombreux handicaps qui 

freinent leur développement (système de santé défaillant avec espérance de vie faible, richesses 

détournées) donc PIB et IDH faible du fait de la pauvreté de la population. Les pays stationnaires 

(Maroc) ont une croissance moyenne et cumulent de fortes inégalités. 

Limite Conventionnelle Nord/Sud → pensée dans les années 80, ne prend donc pas en compte l’évolution 

et l’émergence ou au contraire la régression de certains pays afin d’être lisible. 

 C) Des inégalités de développement internes aux Etats 

➢ Inégalités urbaines : A la fois dans les Nords et les Suds → opposition entre quartiers riches et 

pauvres (bidonvilles cumulant nombreux handicaps : manque de services, logements précaires, 

insécurité et insalubrité) 

➢ Inégalités régionales : Différence de développement entre régions, les plus développées et 

dynamiques qui attirent les populations et les investissements étant situées sur les littoraux et près 

des frontières (« en position de carrefour ») et deviennent des métropoles. Les moins développées 

sont souvent enclavés et ont gardé les méthodes traditionnelles → ne bénéficient pas de la 

croissance économique dû à la mondialisation. 

➢ Inégalités entre habitants : Inégalités très fortes entre les classes sociales qui s’opposent → 

classe populaire (souvent rural et petits métiers), classe moyenne (nombreux fonctionnaires) et 

classe aisée ou riche. →Freinent le développement du pays, car les classes populaires ne 

bénéficient pas de la croissance et de l’amélioration de leurs conditions de vies et sont les plus 

touchées par ces inégalités (difficultés d’accès à la santé…).  Malgré la croissance, le 

développement ne progresse pas et les inégalités sont accentuées. 

 

 

IV) Réduire les inégalités : un défi réalisable ? 

 A) Le développement durable : un modèle idéal de transition économique (…) 

Le développement durable → fixé en 1987 par l’ONU. → Développement 

qui répond aux besoins présents mais sans compromettre la capacité des 

générations futures à répondre aux leurs. 3 piliers → Développement 

durable 

Pilier économique : développer la croissance économique à travers des 

modes de production durable. 

Pilier écologique : préserver l’environnement et les ressources sur le long 

terme. 

Pilier social : assure le bien-être de tous les citoyens avec la satisfaction de 

leurs besoins essentiels (alimentation, santé…). 

Création d’un « agenda 2030 » par l’ONU en 2015 avec 17 objectifs de développement durable pour 

affiner le concept et mettre en place une véritable transition économique. 

 1990 2018 

PIB 
(millions$) 

30000 85000 

Taux 
pauvreté 

37% 10,7% 

IDH 0,59 0,72 
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L’objectif « inégalités réduites » est le plus important car il impacte les autres objectifs et est à la base 

de la croissance économique des pays les plus pauvres. 

→Création par l’ONU de plusieurs alliances comme le PNUD (Programme des nations unies pour le 

développement), UNICEF (branche particulière de l’ONU pour les enfants) et l’OMS (Organisation 

mondiale de la santé) pour atteindre les objectifs. Organisation d’événements mondiaux comme la COP 

pour prôner le développement durable au niveau mondial. 

 B) (…) qui n’est pas appliqué/applicable partout 

Développement durable fait débat et se diffuse lentement. Trois groupes de pays sont inégalement 

engagés dans le développement durable : 

➔ Les pays des Nords avec le Canada, l’Europe Occidentale, la Nouvelle Zélande, le Japon et la 

Corée du Sud. Très impliqués dans la transition durable (75% objectifs atteints) car ils ont les 

moyens de financer une économie verte, la protection de l’environnement et des systèmes de 

production sociale qui redistribuent les ressources. 

➔ Les Pays émergents et certains pays des Nords (Etats-Unis, Russie, Australie). Ils favorisent 

essentiellement le pilier économique (industrie, services) et le DD n’est pas une priorité et est 

seulement mis en place lorsque l’économie marche. (Obama Care aux Etats-Unis, subventions 

alimentaires pour les populations pauvres au Brésil…) 

➔ PMA, ne sont pas dans le développement durable (moins de 50% des ODD atteints). En difficulté 

économique, croissance économique insuffisante pour s’engager dans le DD. Recherche du 

développement (progression de l’IDH). 

 C) L’exemple de la Russie, entre développement et inégalités 

Action des citoyens au niveau local lorsqu’un pays n’a pas de système de développement durable pour 

que celui-ci progresse quand même (gestes du quotidien, soins médicaux contre ordures…) et action des 

ONG qui remplacent et compensent la défaillance des Etats (Médecins sans frontières…). 

Russie est néanmoins un pays développé avec un IDH de 0,86, et répond aux besoins de sa population 

malgré des inégalités régionales. Les plus développées sont celles en situation de carrefour, situé aux 

frontières de l’Europe, avec un port praticable toute l’année comme St Pétersbourg, et celles possédant 

des ressources naturelles ou de grandes métropoles. Les régions les moins développées sont situées au 

centre (rurales), ou au nord et sont enclavées. 

Population vivant sous le seuil de pauvreté diminue (32% à 12%) mais augmentation importante des 

inégalités (Indice de Gini avec un taux de 0,42 en 2014). Dans les campagnes : appauvrissement ou 

stagnation mais émergence d’une classe très riche, les oligarques (1% pop. Détient 75% richesses). 

Pilier écologique : non-respect de ce pilier car surexploitation des ressources naturelles qui servent 

pour les investissements →forte pollution (sol, air, eaux...) et aucune énergie renouvelable.  

Pilier social : richesse nationale accaparée par oligarques. → Etat investie peu dans l’éducation et la santé 

mais investie dans l’armée. Instabilité des moyens financiers de l’Etat russe qui viennent des 

hydrocarbures. 

Pilier économique : Economie de rente (argent qui ne rentre mais ne sort pas) car dépendant des 

hydrocarbures qui sont limités. Pas de recherche d’autres moyens de financement. 


